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LA MUNICIPALITÉ VA ENCORE PLUS LOIN POUR RENFORCER LE
DIALOGUE ENTRE LES ÉLUS ET LES CITOYENS ET CERNER AU
PLUS PRÈS LES ATTENTES DES CIOTADENS.

INNOVATION : ROXLOR PROPOSE LA PREMIÈRE GELULE 100 % BIO • EDUCATION : UN PROJET ÉDUCATIF LOCAL DE QUALITÉ • MÉMOIRE : LE CHANTIER NAVAL RACONTÉ AUX COLLÉGIENS
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ous avons la chance de vivre dans une ville à taille humaine, où la proximité

entre les citoyens et leurs élus facilite les échanges, le dialogue et la concerta-

tion. C’est la raison pour laquelle dès mon élection en 2001, j’ai souhaité que nous met-

tions en œuvre un certain nombre d’outils, permettant de faire vivre au quotidien notre

démocratie locale participative.

Les visites de quartier par exemple me permettent de prendre régulièrement contact avec

les Ciotadens, sans protocole, sans formalisme. Au cours de ces visites de terrain je peux

rencontrer chacun d’entre vous pour entendre vos remarques, vos suggestions. Je peux ainsi

prendre le pouls de vos préoccupations et décider ensuite des mesures adéquates.

Par ailleurs, les liens que nous entretenons avec les Comités d’intérêt de quartier sur l’en-

semble du territoire communal constituent autant de points d’appui, qui nous permettent

d’affiner les grands axes de la politique municipale dans un certain nombre de domaines :

voirie, circulation, sécurité, propreté… Les réunions de quartiers organisées en concerta-

tion avec les CIQ sont de véritables moments d’échanges de vues et de concertations, très

utiles pour améliorer le quotidien et parfaire notre qualité de vie.

Les commissions extra-municipales viennent compléter ce dispositif. Peuvent s’y retrouver

toutes celles et tous ceux qui ont à cœur de s’investir dans la vie locale, dans des domai-

nes aussi variés que l’éducation, la citoyenneté, le tourisme, la culture,…

Informer et former les jeunes à la citoyenneté est un des objectifs auquel je tiens particu-

lièrement. En créant un Conseil municipal de jeunes citoyens, j’ai souhaité que notre jeu-

nesse s’approprie les outils de la démocratie locale. Cet apprentissage civique est un

investissement sur le moyen et le long terme qui permet de leur faire prendre conscience de

leurs droits et de leurs devoirs. C’est selon moi l’une des missions les plus nobles d’un élu.

Nous vivons aujourd’hui à l’ère du numérique et d’Internet. C’est pourquoi j’ai souhaité

que nous développions un nouvel outil d’information baptisé « @ ! ». Si vous souhaitez

recevoir par courriel des informations ciblées sur la vie locale, vous pourrez le faire en vous

laissant guider à travers le site Internet de la Ville .

Une information personnalisée et écologique puisque nous ferons ainsi l’économie du

papier ! Voilà encore un nouvel outil de notre démocratie locale participative.

Patrick BORÉ
Maire de La Ciotat

Conseiller général des Bouches-du-Rhône
Vice-président de la Communauté urbaine MPM
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PROCHAIN CONSEIL MUNICIPAL • LUNDI 8 FÉVRIER 2010

La première séance du Conseil muni-
cipal de jeunes citoyens de l’année
s’est déroulée le 18 janvier dernier.
L’occasion pour les élus de dresser 
un bilan de leur récente visite de
l’Assemblée nationale qui les a 
particulièrement marqués. 
Deux délibérations ont par ailleurs
été adoptées à l’unanimité au cours
de la séance. La première concerne la
diffusion pour les collégiens du film
de Yann Arthus Bertrand «Home», 
qui devrait être suivie d’un débat
avec un intervenant de la fondation
Goodplanet. Ce projet s’inscrit dans
la continuité des actions déjà menées
par le CMJc lors des deux derniers
étés dans le domaine de l’environne-
ment, comme la distribution 
de cendriers jetables sur les plages
ou, plus récemment la sensibilisation
des plaisanciers sur la nécessité 
de garder la mer propre. 
Le second projet présenté porte sur
l’aménagement des abords du skate
parc municipal, afin de les rendre
plus accessibles à l’ensemble de la

population. L’action, soutenue par la mairie, le CIQ Nord Ouest,
la commission extra-municipale Citoyenneté, ainsi que les 
associations Trial Spirit et SK8 Mx, a démarré en novembre 
dernier, avec une première phase de nettoyage et 
de débroussaillage du terrain. L’étape suivante aura lieu dans 
les prochaines semaines, avec la transplantation des arbres et
sera succédée, courant avril, par la création d’une restanque, de
tables et chaises en dur, ainsi que par l’aménagement du chemin
piétonnier longeant le collège de Virebelle. D’ici là, le CMJc 
est à la recherche de sponsors pour compléter le budget 
nécessaire à de telles réalisations. S.L.
Blog CMJc : http://cmjclaciotat13.over-blog.fr/

EN DIRECT DU CMJc

Début d’année 
encourageant pour
les jeunes élus

Citoyenneté > Infos

EN DIRECT DU CONSEIL MUNICIPAL

L’économie locale au cœur 
des priorités

Votée lors du dernier conseil municipal, l’adhésion de la ville de La Ciotat
à l’association Entreprendre Villes et Quartiers vise à favoriser le dévelop-
pement économique local. Partenaire des pouvoirs publics, l’association a
pour principal objet de pro-
mouvoir l’esprit d’entreprise et
d’initiative sous toutes ses for-
mes au sein des quartiers et
d’être un lieu d’échange, autour
d’un réseau de villes, un lieu de
réflexions et de propositions sur
le thème du développement
économique, social et culturel
des quartiers en difficultés. La
municipalité, qui a placé l’em-
ploi au premier rang de ses
priorités, affirme ainsi sa voca-
tion à soutenir l’économie 
locale, avec l’objectif d’encou-
rager les entreprises créant des
emplois et pérennisant leurs 
activités au sein des quartiers 
et d’assurer la promotion des 
réalisations et des initiatives 
locales pour mettre en valeur
des exemples de réussite. Le
montant annuel de cotisation à
l’association Entreprendre Villes
et Quartiers s’élève à 3000 €.

L.D.

SÉCURITÉ

Améliorer la sécurité des Ciotadens
Lors de sa séance du 21 décembre dernier, le Conseil munici-
pal a validé les principaux éléments du Diagnostic local de 
sécurité et des grandes orientations du Contrat local de sécu-
rité nouvelle génération. Suite aux conclusions du Conseil inter-
communal de sécurité et de prévention de la délinquance
(CISPD) qui s'est réuni le 24 novembre 2009, ces orientations
permettront la création d'un poste de coordonateur de sécurité
et de prévention de la délinquance. Celui-ci, rattaché à la 
Direction de la Politique de la Ville, animera les actions du 
futur Contrat local de sécurité. Par ailleurs, une action expéri-
mentale de médiation sociale en lien avec les bailleurs sociaux
ainsi qu'une cellule de citoyenneté et de tranquillité publique
seront prochainement mises en œuvre. Une réflexion autour de
la mise en place de consignes à bagages en bordure des plages
sera également engagée. Il est également envisagé de confor-
ter le partenariat avec la Police nationale. Les orientations 
votées prévoient, par exemple, la mise en place expérimentale
de patrouilles mixtes en Centre-ville : Police nationale et Police
municipale. Des acteurs reliés à la justice et à l'accès au droit
seront rendus plus lisibles et accessibles aux citoyens par la
création d'un point d’accès au droit labellisé par le Tribunal de
Grande Instance. L'ensemble de ces mesures devra renforcer
la sécurité et l'accès au droit pour tous au sein de la Ville. L.D.

C.
D.

L.L
.
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BOULEVARD JEAN-JAURÈS

Attention,
travaux ! 

Dans le cadre du réaménagement total
du jardin de la Ville, incluant 
le nouveau parking du Centre, 
l’entreprise Bronzo procède, depuis 
le 18 janvier, à la pose d’un réseau
d’évacuation d’eaux pluviales sous
chaussée, boulevard Jean-Jaurès,
depuis le portail d’entrée du jardin 
de la Ville jusqu’à la rue des Poilus.
Afin d’assurer la sécurité 
publique et faciliter l’exécution des 
travaux qui dureront jusqu’à la 
mi-février, la circulation automobile et
piétonnière connaît aujourd’hui
quelques perturbations, sans être 
toutefois interdite. 
Ainsi, les automobilistes empruntant 
le boulevard Jean-Jaurès doivent 
observer la plus grande prudence, 
la voie étant réduite. Le stationnement
peut être interdit, partiellement ou en
totalité, en fonction du déroulement 
du chantier. Les piétons sont, 
quant à eux, mis en sécurité grâce 
à des balises leur indiquant le chemin
à suivre, selon l’avancement 
des travaux. 
Autant d’aménagements qui, 
moyennant quelques désagréments
passagers, permettront à terme 
d’améliorer la qualité de vie 
des Ciotadens. E.G.

La première tranche de travaux de réha-
bilitation de l’ancien hospice Saint-
Jacques débutera courant février.
Conserver le patrimoine historique de la
ville tout en créant un lieu à vocation
culturelle et associative, voici ce que per-
mettra, à terme, la réhabilitation de
l’hospice Saint-Jacques, ancien hôpital
de La Ciotat. La première partie des tra-
vaux, qui durera environ quatorze mois,
a été confiée au cabinet d’architecte du
patrimoine de Corrado de Giuli Morghen,
pour la maîtrise d’œuvre et à la société

Sogima, pour la maîtrise d’ouvrage. D’un coût de 1,7 millions d’euros, ce chantier consistera
principalement à conforter le gros œuvre : réfection de la toiture, des charpentes, des 
menuiseries extérieures, recréation de planchers, pose d’escaliers dans l’ancien hospice, etc.
La démolition de deux édicules attenants est également prévue. 
Une deuxième tranche d’études et de travaux sera engagée afin d’aménager l’intérieur du 
bâtiment, qui comportera plusieurs salles permettant l’organisation de manifestations, d’expo-
sitions, de réunions, de conférences… ainsi que différents espaces annexes. À la même 
période, les abords du bâtiment seront également réorganisés. De grands travaux en pers -
pective qui permettront de conserver une partie intégrante du patrimoine ciotaden, tout en
se tournant vers l’avenir.  E.G.

Sous les meilleurs hospices

EQUIPEMENTS PUBLICS

Réalisation > Infos

C.
D.

C.
D.
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Vous êtes vous déjà demandé comment on fabrique les gélules pharmaceu-
tiques ? Non, n’est-ce-pas... La surprise est d’autant plus grande lorsque vous
franchissez les portes de l’usine Roxlor, implantée dans la zone Athélia IV, en
surplomb du Golfe d’amour. Car la gélule, qui est devenue pour chacun d’entre
nous un objet de consommation courante, est le produit d’une technologie qu’il
n’est pas aisée de maîtriser. Dans cet univers hyper-réglementé et soumis à des
règles sanitaires drastiques, on travaille au micron près. Et si c’est la machine
qui garantit cette très haute précision, derrière chaque robot, se trouve un
homme. In fine, aussi incroyable que cela puisse paraître, c’est d’ailleurs un œil
humain qui se charge de détecter les minuscules imperfections que les capteurs
électroniques n’ont pas décelées sur les 200 000 gélules vides produites à l’heure !

«Le produit que nous livrons au client doit avoir zéro défaut, explique volon-
tiers Rosanna Valla, pdg de Roxlor, qui a repris en 1997 les actifs de la société
France gélules, créatrice de l’unité de production. Dans une capsule, on distin-
gue la tête et le corps, qui viennent s’assembler après remplissage. Tout est auto-
matisé et vous comprenez bien que la gélule doit être parfaite pour être utilisée
par les machines standardisées qu’utilisent les clients. Encore faut-il maîtriser
parfaitement le «process», trempage des «doigts» dans la gélatine, séchage, sta-
bilisation… Trop sèche, une gélule va casser. Pas assez, elle va faire éponge…
Vous pouvez imaginer l’importance du contrôle qualité chez nous ! Nous four-
nissons d’ailleurs à nos clients, pour chaque livraison et pour chaque lot, un bul-
letin d’analyses physico-chimiques et bactériologiques conformes aux exigences
de la pharmacopée européenne». 

Roxlor, qui emploie aujourd’hui quelques 80 personnes, dispose aussi d’une
importante unité «Recherche et développement». Essentiel pour se maintenir
face aux géants américains qui dominent le marché, en particulier le numéro 1
mondial, Capsugel, filiale de Pfizer. Dans cette bataille-là, Roxlor vient d’ailleurs
de remporter une victoire en lançant sur le marché, le mois dernier, la première
gélule «bio». 

«Nous élaborions déjà nos gélules avec de la gélatine fabriquée sans os, uni-
quement à partir de peaux de bovins, ajoute Rosanna Valla. En novembre 2009, nous avons obtenu le label pour notre nou-
velle gélule «bio», aujourd’hui commercialisée, et nous travaillons maintenant à la conception d’une gélule végétale entière-
ment naturelle. C’est un enjeu essentiel pour nous car les débouchés sont énormes tant dans l’industrie pharmaceutique que
dans le secteur diététique. Et la concurrence est féroce…». Le nouveau procédé en question, qui devra avoir des caractéris-
tiques proches de la gélatine animale, est donc pour l’instant «top secret». Mais Roxlor est assez confiant pour envisager de
doubler sa production annuelle et atteindre à moyen terme les 10 milliards de gélules, contre cinq milliards actuellement. Des
investissements sur le site d’Athélia et des embauches seront alors à prévoir. Et personne ne s’en plaindra. J.D.F.

Roxlor prépare les gélules

«nouvelle
génération»
Confronté aux géants américains, le «petit poucet» de la gélule, installé sur Athélia IV, mise sur 
l’innovation en proposant la première gélule 100 % bio. Et ce n’est pas fini…  

Entreprendre > Santé

Rosanna Valla, pdg de Roxlor
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La fabrication des gélules se fait en salle à environnement contrôlé 
sur des machines «high-tech». La première étape consiste à préparer la
gélatine, livrée en grains, dans laquelle seront trempés les «doigts» 
en acier de deux types : le corps et la tête, qui se «clipperont» ensuite l’un 
à l’autre. Au préalable, des colorants peuvent être ajoutés à la gélatine, 
la gélule «dure et vide» pouvant du coup être bicolore. Une fois séchées 
et stabilisées, les deux parties sont ensuite coupées automatiquement, 
les chutes étant utilisées dans la préparation de la gélatine. Roxlor fabrique,
à la demande, des gélules de tailles et de couleurs très différentes.Les secrets de la gélule

Rosanna Valla, pdg de Roxlor
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est bête comme chou (à la crème) mais encore fallait-il y
penser. Depuis un an, les deux cousins germains qui diri-
gent la boulangerie-pâtisserie de Fontsainte proposent aux
particuliers de La Ciotat et de Ceyreste d’installer sur leur
porte ou leur portail une «Boîte à pain», contre une cau-
tion de 50 €. Elle peut être approvisionnée trois fois par
jour par Michaël, avant 8 heures, avant 11 heures ou avant
19 heures. Avec des produits à 100 % artisanaux s’il vous
plaît ! «L’idée est vraiment née de notre désir de rendre ser-
vice à notre clientèle, expliquent de concert Eric Grimaudo
et Gilles d’Asta. Il y a les personnes âgées et les handica-
pés qui n’ont pas toujours la possibilité de venir jusqu’à la
boulangerie, les actifs qui rentrent trop tard du boulot pour
acheter une baguette, etc. Aujourd’hui, ils ont la possibi-
lité d’avoir du pain frais selon leurs besoins, en détermi-
nant une commande fixe ou bien en commandant au coup
par coup via notre site Internet ou par téléphone». La 
livraison à domicile est vieille comme le monde, mais si
le concept élaboré par Eric et Gilles est véritablement novateur, c’est qu’ils ont particulièrement soigné l’interface web. Sur
leur site, on peut voir la totalité des produits disponibles, en boulange, viennoiserie et pâtisserie. Et le prix des produits 
livrés n’est majoré que de quelques centimes à peine. La baguette, par exemple, est à 85 centimes livrée. Les cousins se
sont même lancés ces derniers mois dans la distribution de quotidiens dans la boîte à pain, en particulier La Provence. Et
ils envisagent pour très bientôt de livrer également à la demande un «kit» petit déjeuner avec café, thé, beurre, lait et confi-
ture. L’aventure est de toute façon loin d’être terminée puisque le concept a été breveté et que les cousins travaillent très
sérieusement au lancement d’une franchise. «Ce n’était pas forcément prévu à l’origine, ajoutent-ils, mais les circonstances
nous ont amenés à déposer un brevet à l’institut national de la propriété industrielle, alors on verra bien… Mais la priorité,
c’est de fidéliser notre clientèle locale qui est aujourd’hui de 120 clients. Dans l’immédiat, nous ne voulons pas en avoir plus,
parce que nous sommes encore en phase de calage». Et la liste d’attente est déjà longue, longue… comme un jour sans pain
évidemment. E.B.
Renseignements au 04 42 82 28 17 ou sur le site Internet :  www.laboiteapain.fr  

SPECIAL
COMMERCES 9

Bienvenue
aux nouveaux

commerçants  !
MADEMOISELLE MO', lingerie, 7 rue des Combattants
CURVES, club de fitness réservé aux femmes, Athélia II, 200 avenue de la Plaine Brunette

© Unclesam foltolia.com

c’

Les boîtes de la boulangerie 

de Fontsainte partent 

comme des petits pains

Entreprendre > Proximité

Déjà 120 clients pour la boulangerie de Fontsainte, 
qui livre à domicile, trois fois par jour, des produits 

commandés sur le Net. 

La boîte à pain, il fallait y penserDe haut en bas : les équipes viennoiserie et boulangerie

Ph
ot
os
 : 
C.
D.
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SECURITE

Le système de vidéo-protection
en voie d’amélioration

Grâce à une subvention de 40 000 €, la Ville s’apprête à renforcer et à développer
sa vidéo-protection.

Si le schéma d’implantation du nouveau système de vidéo-protection ne sera
pas défini avant plusieurs mois, il est désormais acquis que le système actuel
va être considérablement amélioré. L’Etat, par le biais de la Préfecture de 
Police, vient en effet de doter la Ville d’une subvention à hauteur de 40 000 €,
dans le cadre du fonds interminis-
tériel de prévention de la délin-
quance. «Déjà présentes dans le
centre ancien, de nouvelles camé-
ras pourraient être implantées à
proximité des équipements publics,
indique Guy Patzlaff, adjoint 
délégué à la Sécurité. 
Mais l’ambition du système 
ne repose pas uniquement sur 
les équipements. Il va également
falloir revoir la gestion de la vidéo-
protection par la Police municipale
et définir un nouveau partenariat
avec la Police nationale. La rédac-
tion d’une convention est
d’ailleurs en cours dans le cadre
du contrat local de sécurité». 
L’optimisation de ce dispositif
intervient dans le cadre de la loi
du 5 mars 2007, qui dote le maire
de nouvelles prérogatives en 
matière de prévention 
de la délinquance, afin d’améliorer
la sécurité à l’échelle de sa 
commune. Outre une meilleure
coordination des forces de l’ordre,
une cellule de tranquillité
publique, pilotée par la Ville, 
devrait être mise en place. Cette
instance, regroupant un élu, et 
des représentants du Parquet, 
de la police municipale et nationale, est chargée de traiter les actes 
d’incivilités par la demande de paiement d’une amende ou la réalisation 
d’un travail non rémunéré.  L.R.   

ENQUÊTE

Vos avis
intéressent
l’INSEE

L’INSEE effectue tout au long de
l’année des enquêtes auprès 
d’échantillons de la population
française, sur des thèmes très
variés. Les deux prochains son-
dages qui se dérouleront à La
Ciotat, jusqu’en avril prochain,
auront pour thème le cadre de
vie et la sécurité, puis l’emploi.
La première enquête portera sur
la qualité de l’habitat, son envi-
ronnement et sur les problèmes
d’insécurité auxquels les person-
nes ont pu être confrontées au
cours des deux dernières années :
cambriolages, vandalismes, vols,
agressions,... La seconde visera
à évaluer les évolutions du mar-
ché du travail. Pour se faire, elle
s’attachera à observer la situa-
tion professionnelle, présente et
passée, des personnes de plus
de 15 ans, ainsi que leur forma-
tion. Les ménages désignés par
le sort pour répondre au ques-
tionnaire de l’INSEE seront avi-
sés par lettre du passage des
agents de l’Institut. Ces enquêteurs
seront munis d’une carte officielle
justifiant de leur qualité.

10

Vie sociale > Infos

C.
D.

C.
D.
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La Ville
cherche

CONTRAT ENFANCE JEUNESSE

De nouvelles activités sportives et culturelles sont proposées aux jeunes Ciotadens.
La ville de la Ciotat a souhaité, afin de dynamiser les temps «méridiens» des éco-
liers demi-pensionnaires, proposer aux services de la Ville et aux associations : un
appel à projet pour l’année 2010.
«Il est important d’élargir le plus possible les horizons culturels, sportifs et de loisirs
des jeunes Ciotadens en complément de l’offre scolaire et pour se faire la munici-
palité bénéficie d’un cofinancement de la Caisse d’allocations familiales des 
Bouches-du-Rhône», insiste Jeanne-Marie Vandamme, élue déléguée à l’Enfance et
la Jeunesse. Ainsi plusieurs associations sportives et culturelles ont été retenues
pour proposer de nombreuses activités. Kodokan (judo), ASPTT (sports collectifs), 
Jardins de l’espérance (initiation au jardinage), Rideau rouge (théâtre, danse, chant),
Taekwondo (art martial), APQE (éducation à l’environnement), Il était une fois 
(découverte des métiers ancestraux) et les services de La Ville (hip-hop, cirque, escalade, VTT...). «14 associations et plus de 80 animateurs
par jour encadrent ces enfants pendant «la pause méridienne», poursuit l’élue. Le Contrat enfance jeunesse donne à l’ensemble des enfants la
possibilité de pouvoir découvrir un large panel des activités proposées dans notre commune». 
Les temps libres ne sont pas en reste puisque, avec ce partenariat, la Maison municipale de la Jeunesse peut, en plus de sa propre program-
mation, proposer d’autres activités, comme des stages de moto par Moto sud organisation, des stages de parapente, des ateliers d’écriture et
de chansons rap avec Jah observers, ou encore des cours de percussions urbaines avec KungaKa. L.R.

COUP DE POUCE

Des projets pleins la tête
Quatre jeunes Ciotadens viennent de recevoir une bourse 
de la municipalité, pour réaliser leur projet.

Un raid humanitaire, un tournoi de futsal, des sculptures éphémères 
et un jeu de rôles dans la ville. Ces quatre projets, nés dans la tête de jeunes
Ciotadens, pourront se concrétiser rapidement, grâce au 
soutien financier du Bureau information jeunesse (Bij) de la ville 
de La Ciotat, qui vient de leur accorder une bourse. Mi-décembre, c’est
Jeanne-Marie Vandamme, élue déléguée à la Jeunesse et aux Relations 
européennes et internationales, qui leur remettait le chèque initial, après 

la décision d’une commission, composée d’élus et de personnels technique et administratif, chargés de définir des 
critères précis et d’évaluer la faisabilité des projets. Pour être recevable, en effet, le projet doit concerner, au choix, le
sport, la citoyenneté, la culture, la prévention, l’humanitaire ou l’éducatif. Il doit, en outre, apporter un plus à un 
quartier ou à l’ensemble de la ville. Mission remplie pour les porteurs de projets. Avec ses sculptures éphémères, Balises
dans la cité des rêves, Jonathan Cacchia, étudiant en 5e année d’architecture, compte bien «dévoiler une autre vision 
de la ville». Aymeric Salley et son coéquipier Guillaume Couturaud, élèves ingénieurs en 3e année de l’Institut supérieur 
de l’automobile et des transports, vont, du 18 au 28 février prochains, distribuer des fournitures scolaires au Maroc, 
en participant au rallye 4L Trophy 2010. Yoann Mejri va organiser un tournoi de futsal à Virebelle et, enfin, 
Gabriel Chatillon, en terminale génie électro-technique, organise, le 10 avril, un jeu de rôles à l’œuvre de Jeunesse. L.R.

BIJ de La Ciotat 
19 avenue Fernand-Gassion

13600 La Ciotat 
Tél. 04 42 08 83 06

Courriel : 
bij@mairie-laciotat.fr

Horaires d’ouverture : 
lundi, mardi, jeudi de 9h 

à 12h et de 13h à 18h, 
mercredi de 9h à 17h, 
vendredi de 9h à 12h

L’offre de la ville s’étoffe
C.
D.

G.
V.
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a-t-il assez d’équipements 
sportifs et culturels ? Le réseau de
transport public est-il adapté ? Les
activités parascolaires et extrasco-
laires sont-elles de qualité ? 
Pour s’adapter au mieux à l’évo-
lution de la population et de ses
besoins, la Ville a lancé, depuis
plus d’un an et demi, le Projet
éducatif local (PEL), un vaste
chantier de concertation afin de
dresser un diagnostic destiné à
évaluer la qualité des prestations
proposées aux enfants et aux jeu-

nes, mais aussi celle des intervenants. «La muni-
cipalité s’est engagée à favoriser la réussite de nos
enfants, tant dans leur vie scolaire que dans leur
parcours de citoyen», assure Mireille Bénédetti,
adjointe au maire déléguée à l’Education. Après
cette longue phase de diagnostic, le PEL est entré
dans le vif du sujet. 
En décembre dernier, deux groupes de travail ont
été constitués. Les différents partenaires (Ville,
Caf, Conseil général, Conseil régional, Education
nationale, fédération des parents d’élèves et 
associations) ont ainsi dégagé deux priorités. 
La première concerne «la Démarche Qualité»,
afin de tout mettre en œuvre pour «adoucir le temps de vie de l’enfant» et «faciliter la vie des parents». «Dans cette optique, est notam-
ment étudiée la mise en place d’un guichet unique, qui pourrait regrouper toutes les offres de services municipales afférentes à l’enfance 
et à la jeunesse», précise Jeanne-Marie Vandamme, adjointe déléguée. 
Une charte des valeurs est par ailleurs en cours de finalisation. Elle sera le socle de valeurs partagées des différents acteurs éducatifs 

et permettra d’entériner la phase opérationnelle par la mise en place du comité de pilotage
du PEL au vote du Conseil municipal dès le printemps prochain.
Le second groupe de travail est axé sur l’aménagement du territoire, avec notamment la
carte des transports et l’organisation des périmètres scolaires. «Là, poursuit Mireille Bénédetti,
il s’agit d’envisager l’évolution du périmètre scolaire, en fonction des attente des parents 
d’élèves et des contraintes de l’Education nationale. A ce sujet, lors des groupes de travail 
du PEL, les parents d’élèves ont souhaité se réunir et faire des propositions afin de privilégier 
la notion de groupes scolaires». 
Même chose pour les transports et les réseaux routiers. Dans ce dossier, la Ville a lancé le
débat sur l’utilisation des transports en commun sur le territoire communal par les écoliers.

L.R.

Actualité > Éducation

Démarche Qualité : une priorité municipale

LE PROJET ÉDUCATIF LOCAL (PEL) EST ENTRÉ DANS LE CONCRET. DES MESURES POUR AMÉLIORER 
LE QUOTIDIEN DES ENFANTS ET DE LEURS PARENTS SONT D’ORES ET DÉJÀ ANNONCÉES.

Y
«La municipalité s’est engagée à favoriser la réussite de nos enfants,

tant dans leur vie scolaire que dans leur parcours de citoyen»

C.
E.

C.
E.
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D.
B.

Avec plus de 33 000 habitants,
notre ville grandit sûrement… mais
lentement. Et c’est très bien comme
ça, la municipalité ayant le temps
de construire, dans les meilleures
conditions, les logements nécessai-
res aux Ciotadens.
Depuis qu’il a adopté la méthode
du recensement par échantillon-
nage, l’INSEE est en mesure de
fournir chaque année le chiffre 
officiel de la population, commune
par commune.  C’est ainsi qu’au
1er janvier 2010, nous étions offi-
ciellement 32 901 à habiter la com-
mune de La Ciotat, chiffre présenté
comme celui de la «population mu-
nicipale». Le chiffre de la «popula-
tion totale», qui tient par exemple compte des étudiants ciotadens résidant la plupart
du temps dans une autre ville, étant de 33 321. En 2009, la «population municipale»
était de 32 126, et si la commune est bien en croissance, c’est une croissance maîtri-
sée, tout à fait conforme aux vœux de la municipalité. «La Ciotat n’a pas vocation à
atteindre les 40 000 habitants, ni à moyenne ni à longue échéance, confirme le maire,
Patrick Boré. Nous allons continuer à accueillir de nouveaux habitants, parce que notre
ville est attractive et dynamique sur le plan économique, mais dans des proportions tout
à fait raisonnables. Les programmes de construction qui sont aujourd’hui lancés sur le
territoire de la commune, à commencer bien sûr par le plus important, celui de la Source
du Pré, sont d’abord destinés aux Ciotadens eux-mêmes. L’espérance de vie s’allongeant,
les logements existants sont occupés plus longtemps et nous avons besoin de nouveaux
appartements et de petites villas pour les jeunes couples qui s’installent. Et puis, on le
sait bien, de plus en plus de personnes vivent seules ou élèvent seules un ou plusieurs
enfants et là encore, il est de notre responsabilité de construire en fonction des besoins
réels de nos concitoyens». Une manière de lutter, également, contre la cherté des prix
du foncier et des loyers. E.B.

Pour plus de renseignements sur le chiffre officiel de la population ciotadenne, consultez le site www.insee.fr

ZOOM > Recensement

Les agents recenseurs
mèneront
l’enquête auprès des
foyers ciotadens recensés
jusqu’au 27 février

33 321 
CIOTADENS

Pas de crise 
de croissance pour La Ciotat

C.
E.

C.
E.

(CHIFFRE DE LA POPULATION TOTALE)
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LCi
LaCiotatinfos

Instaurer un dialogue de qua-
lité avec chaque Ciotaden, basé
sur l’écoute et l’échange, faisait
partie des priorités souhaitées
par le maire, Patrick Boré.
Mieux gérer la ville avec les
Ciotadens, c'est faire de chaque
habitant un acteur de la cité.
C'est gagner en efficacité, en
consultant les associations, les
acteurs économiques, sociaux,
culturels, sportifs, les organi-
sations, les usagers de la ville
et de ses services, dans l'application des politiques municipales ou dans la 
réflexion engagée pour améliorer et dynamiser la qualité de la vie dans la ville :
c'est mieux vivre ensemble. Depuis huit ans, l’équipe municipale a développé
cette dimension citoyenne de la vie politique locale, en créant de nouveaux
espaces de dialogue et de concertation. 

Que ce soit au travers des rencontres régulières avec les Comités d’intérêts de
quartier ou les habitants, des commissions extra-municipales ou du Conseil
municipal de jeunes citoyens, des initiatives simples permettent à chacun de
s’approprier la vie de la cité et de participer à la réflexion collective sur la com-
mune. «Il est à mon sens nécessaire que les citoyens puissent participer à la
prise de décision politique, les projets que je porte ayant pour objet principal
l’amélioration de leur vie quotidienne, souligne le maire, Patrick Boré. Cette
démocratie participative, j’ai pu la déve-
lopper à travers une politique de proxi-
mité permettant aux habitants de se

Dossier > D
émocratie participative

Depuis 2001, la municipalité a fait le choix d’étendre la démocratie participative

dans tous les quartiers de la Ville, à travers de nombreuses actions. Aujourd’hui,

elle va encore plus loin en créant un nouvel outil d’information, via le Net. Son but :

renforcer encore davantage le dialogue entre les élus et les citoyens, cerner au plus

près les attentes de chacun et lutter contre la consommation abusive de papier.

« Mieux gérer la ville avec les Ciotadens, c'est faire 
de chaque habitant un acteur de la cité »Ph

ot
os
 : 
C.
E.
 - 
L.
L.
 - 
D.
B.
 - 
G.
V.

La mairie et les Ciotadens, 
un dialogue citoyen
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Dossier > D
émocratie participative

prononcer, en amont de l’élaboration des projets, sur les priorités de nos
programmes d’actions. En donnant aux habitants la liberté de s’expri-
mer, on leur donne ainsi la possibilité d’être acteur de leur propre ville».
Pour renforcer ce lien, la municipalité a impulsé de nombreuses 
actions mettant à la disposition des citoyens les moyens de débattre,
d’exprimer leur avis et de d’être force de proposition sur les décisions
qui les concernent. 

Améliorer la qualité des débats

Lancées en 2003, les visites de quartier sont proposées par la Ville au
rythme d’une par mois. «Ces rencontres sont à la fois l'expression des
habitants et des «forces vives», explique le maire. Elles créent une liai-
son entre les élus et les quartiers. Je tiens beaucoup à cette démarche,
d’autant que ces visites de quartier nous permettent bien souvent d’ap-

porter des réponses aux problèmes que nos concitoyens rencontrent au
quotidien. Pour l’équipe municipale, c’est un moyen formidable de 
rester au plus près des préoccupations de ses administrés, de prendre le
pouls de la cité, mais aussi une bonne occasion de mieux expliquer et
d’échanger sur les projets qui structurent l’action municipale». Face à
l’intérêt porté par les Ciotadens à cette démarche citoyenne, le maire
s’était en effet engagé à les rencontrer à l’occasion de ces réunions 
favorisant le lien entre les riverains, les associations, les élus et les 
forces de l’ordre. En amont de la visite, un itinéraire précis dans le quar-
tier est préparé. Le jour dit, chacun peut ainsi rencontrer les élus et les
techniciens de la Ville. Dans un deuxième temps, la réunion de quartier
permet de faire la synthèse de ce qui a été constaté lors de la visite et
d’informer les riverains sur la vie de la cité et les projets en cours, dans
le cadre d’une politique de proximité et d’une transparence de l’action
publique. Enfin, un document de suivi relevant les points soulevés lors

La mairie et les Ciotadens, 
un dialogue citoyen
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de ces réunions est ensuite envoyé
aux habitants. «Je vois ces rencon tres
comme un maillon fort de la démo-
cratie participative locale, ajoute 
Patrick Boré. Et je rappelle que si nous
avons réussi à redynamiser cette ville,
c’est d’abord parce que nous avons su
recréer une vie démocratique apaisée.
Et c’est de cette manière que nous
continuerons à aller de l’avant».

Au-delà de la représentation plus 
individuelle des habitants, la ville 
de La Ciotat a voulu développer la
concertation avec les intervenants 
intéressés par les sujets d'ensemble de
la Ville, dans tous les domaines qui
les concernent. La finalité est la même :
aider les pouvoirs publics municipaux
dans l'élaboration de la politique et de
la gestion municipale, et associer au
mieux l'ensemble des acteurs institu-
tionnels de la vie locale aux préoccu-
pations et à l'action des pouvoirs 
publics municipaux. C’est dans cet
esprit que plusieurs commissions 
extra-municipales ont été mises en
place à La Ciotat. Présidées par un élu
portant une délégation, ces commis-
sions rassemblent des interlocuteurs
impliqués dans un ou plusieurs 
domaines spécifiques. À ce jour, il
existe cinq commissions : Sport et 
développement sportif local, Vie et 
développement culturels, Citoyenneté,
Ensemble pour un projet éducatif,
Tourisme.

Une étroite collaboration
avec les CIQ

Faire participer plus directement les
habitants à la construction de l’inté-
rêt général, c’est aussi l’objectif du

« Ces rencontres sont à la fois l’expression 
des habitants et des forces vives » 

Dossier > Démocratie participative

NEUF RÉUNIONS DE QUARTIER ANNUELLES
Neuf espaces géographiques ont été définis par la municipalité pour accueillir les visites et réunions de quartier : 

CENTRE-VILLE, LA CIOTAT NORD-OUEST, LA CIOTAT OUEST, SAINTE-CROIX, MUGEL ET FIGUEROLLES, SAINTE -  MARGUERITE ET LE CLOS DES PLAGES, LA CIOTAT NORD ET LES SÉVERIERS, SAINT-JEAN, 
FONTSAINTE, LE LIOUQUET, LE BAGUIER, LES PLAINES MARINES, LES PLAINES BARONNES ET SAINTE-BRIGITTE, ABEILLE, MAURELLE ET MATAGOTS, VALLAT DE ROUBAUD
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rapprochement de la municipalité avec
l’ensemble des Comités d’intérêt de
quartier (CIQ). C’est dans cette 
démarche qu’est née en 2008 l’asso-
ciation de Groupement des CIQ ciota-
dens, présidée par Gilberte Dalmasso,
dont le rôle est d’établir la plus large
concertation entre les différents CIQ 
de la commune. «Notre vocation est
d’ouvrir les frontières des quartiers, 
indique la présidente. À travers ce 
regroupement de CIQ, nous souhaitons
favoriser l’échange entre tous les Ciota-
dens, pour avoir une meilleure cohé-
rence et mieux connaître la vie des
quartiers voisins». Pour Guy Patzlaff,
premier adjoint délégué à la Vie des
quartiers, «la concertation et la proxi-
mité sont des thèmes qui nous tiennent
très à cœur. C’est dans ce sens que la

municipalité a fait le choix de donner
davantage la parole aux citoyens en 
favorisant les échanges inter-quartiers
et en développant un travail de concer-
tation avec tous les CIQ du territoire
communal».

Les jeunes sont dans l’action

Epaulé par le service municipal Citoyen-
neté, le Conseil municipal de jeunes 
citoyens (CMJc) est une autre action 
citoyenne ayant pour objet la partici-
pation des jeunes au débat public.
Composé de 30 élus issus des classes
de 5e et 4e des trois collèges de la ville,
le CMJc est un lieu de proximité qui
donne aux adolescents ciotadens élus
par leurs pairs l'occasion, non seule-
ment d'apporter leur contribution à 

Les visites et réunions 
de quartier se succèdent 
régulièrement dans toute
la ville

NEUF RÉUNIONS DE QUARTIER ANNUELLES
Neuf espaces géographiques ont été définis par la municipalité pour accueillir les visites et réunions de quartier : 

CENTRE-VILLE, LA CIOTAT NORD-OUEST, LA CIOTAT OUEST, SAINTE-CROIX, MUGEL ET FIGUEROLLES, SAINTE -  MARGUERITE ET LE CLOS DES PLAGES, LA CIOTAT NORD ET LES SÉVERIERS, SAINT-JEAN, 
FONTSAINTE, LE LIOUQUET, LE BAGUIER, LES PLAINES MARINES, LES PLAINES BARONNES ET SAINTE-BRIGITTE, ABEILLE, MAURELLE ET MATAGOTS, VALLAT DE ROUBAUD
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l’amélioration de la vie quotidienne, mais éga-
lement d'apprendre à s’exprimer, à s’écouter,
à développer des projets ensemble, bref d'ap-
prendre ce qu’est la citoyenneté. Il a pour 
vocation de permettre aux jeunes de participer
au développement de leur commune, en 
recherchant et en proposant des idées pour
améliorer leur quotidien. Répartis en trois
commissions : «Cadre de vie et aménagement
des espaces», «Animations sportives et cultu-
relles» et «Communication, prévention, soli-
darité», les jeunes élus fourmillent d’idées
pour leur ville. Les propositions ne manquent
pas… Votés en séance plénière, plusieurs pro-
jets ont ainsi d’ores et déjà vu le jour : réha-
bilitation du skate-park de Virebelle, actions
de prévention sur différents thèmes (drogue,
sexualité, alcool, contraception, tabac…), net-
toyage des plages et sensibilisation aux gestes
éco-citoyens, création d’un blog… Les jeunes
élus qui ont ainsi la possibilité de prendre part
à l’amélioration de leur ville, donnent égale-
ment la parole à tous les jeunes Ciotadens à
travers leur blog, dans le but d’échanger sur
les différents sujets qui les intéressent. 

Un nouvel outil de démocratie 
participative

En complément des dispositifs déjà dévelop-
pés, la municipalité a choisi d’aller plus loin
que le seul concept de démocratie de proxi-
mité. C’est ainsi qu’elle met en
place, à partir de ce mois, un nou-
vel outil d’information participa-
tive, via le Net, baptisé «@ !». 
Depuis quelques jours en effet, les
Ciotadens ont la possibilité de 
recevoir des informations ciblées
sur l’actualité locale, en fonction
des thèmes souhaités. La démar-
che est très simple : il suffit de se
connecter sur le site Internet munici-
pal, www.laciotat.com, et de se
laisser guider. Le portail du site
propose en effet un nouveau ser-
vice gratuit permettant aux Ciota-
dens qui en font la demande de
recevoir par courriel des informa-
tions municipales sur la vie de la
cité. En quelques clics, il suffit de remplir un
simple formulaire mis en ligne sur le site, en
déterminant les thèmes souhaités : jeunesse
et affaires scolaires, environnement, sécurité,

Les élus du CMJc sont très impliqués dans la vie locale

Dossier > Démocratie participative

Infos pratiques :

Site Internet ville 

de La Ciotat: 

www.laciotat.com

Blog CMJc : 

http://cmjclaciotat13.over-blog.fr/
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Retrouvez toutes les informations sur le sitewww.laciotat.com

citoyenneté, travaux, culture, sport, loisirs… «Le but de ce nouveau service d’information via le Net est double, indique le maire : être
au plus près des citoyens… dans un esprit écologique !». La diffusion de l’information via des supports virtuels, tels que le courriel
ou le SMS – qui pourra, pour ce dernier, être utilisé en cas d’information urgente essentiellement liée à la sécurité des biens et des
personnes -, s’inscrit en effet dans une démarche de développement durable, puisqu’elle ne génère aucune consommation de papier.
Et cet élément est déterminant, lorsque l’on sait que le papier est le premier consommable utilisé par les administrations en France !
Consciente que c’est dans le contact avec les habitants que progresse le sens de l'intérêt général, l’équipe municipale se donne tous
les moyens pour favoriser l’échange et le dialogue démocratique. A l’instar de Jean-Jacques Rousseau, pour qui la légitimité du pou-
voir politique trouvait son fondement dans la volonté du peuple, c’est en concertation avec tous les Ciotadens que la municipalité
élabore et met en œuvre son programme d’actions sur l’ensemble du territoire communal. L.D. /S.L.

Moins de papier, plus d’infos

LE CHOIX DU MAIRE DE METTRE EN PLACE

UN SERVICE GRATUIT D’ACCÈS 

DE L’INFORMATION PAR COURRIEL 

S’INSCRIT PLEINEMENT DANS UNE 

DÉMARCHE DE DÉVELOPPEMENT DURABLE.

Saviez-vous que 

- le papier représente 3/4 des déchets 
produits par nos activités, soit entre 70 
et 85 kg de papier jeté par personne 
travaillant dans un bureau pendant un an

- la pile de papier utilisée en un an par 
une personne est haute comme 
une maison de 2 étages

- il faut 2 tonnes de bois pour fabriquer 
1 tonne de papier

- l'industrie du papier est responsable
d’au moins 10 % de la pollution de l’eau

- 1 tonne de papier trié permet de fabriquer
900 kg de papier recyclé, en utilisant 
100 fois moins d’eau, 3 fois moins 
d’énergie et en épargnant 
2 à 3 tonnes de bois

- le papier peut être recyclé de 5 à 7 fois 
sans en altérer la qualité. 
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De nouvelles façades 
pour le groupe 

scolaire de l’Abeille
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ABEILLE-MAURELLE-MATAGOTS

De nouvelles façades 
pour le groupe 

scolaire de l’Abeille

La rénovation des façades du groupe scolaire 
de l’Abeille marque le point de départ 
de l’opération de renouvellement urbain qui 
va démarrer très prochainement dans le quartier.
La Ville se développe et se restructure en 
matière de logement et d’habitat. Pendant
que les programmes de logements, qui 
satisferont prioritairement les besoins 
des Ciotadens, avancent, 
la municipalité prépare des opérations 
de réhabilitation en profondeur des quartiers
hérités des années soixante et soixante-dix.
Le vaste projet de rénovation urbaine 
du quartier Abeille/Maurelle/Matagots 
entrera ainsi dans sa «phase active» 
au printemps prochain. Il se traduira, 
notamment, par la réhabilitation et 
la construction de logements et 
l’aménagement d’espaces publics. 
Mais, avant même le début des travaux, 
il y aura déjà du neuf dans le quartier. 
«Nous avons souhaité engager au plus tôt 
la rénovation des façades extérieures 
du groupe scolaire de l’Abeille, qui se compose
de trois bâtiments, deux primaires et 
une maternelle, explique le maire, 
Patrick Boré. Ces travaux sont cofinancés 
par la Ville et l’Etat, via l’agence de cohésion
sociale et d’égalité des chances, puisqu’il 
s’agit d’un chantier d’insertion. Ils ont débuté
et se poursuivront jusqu’au début du mois 
de mars». 
Les peintures des façades et des boiseries
vont donc être entièrement refaites, 
de manière à améliorer le cadre de vie 
des élèves et des enseignants de l’Abeille. 
Les services techniques municipaux 
de la Ville restent donneurs d’ordres mais
c’est l’association Avenir emploi  
qui a été chargée de recruter, au sein du 
quartier, les peintres et le responsable qui
mèneront ensemble à bien ce chantier. Inscrit
dans le cadre de la charte d’insertion, 
il donnera un avant-goût du projet de 
rénovation urbaine du quartier lui-même. E.B.

Vie des quartiers > infos

L.
L.
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Il est né l’année où les Pink Floyd perçaient,
écoute les Beatles chez Arcane et rêve d’avoir
son nom gravé un jour sur un vinyl. La
musique entre dans la vie de Christophe
comme une évidence : il oublie ses études
pour jouer de la guitare, travaille un temps
chez Scotto et ne cultive d’autre désir que
celui de faire de la musique. En 1995, son pre-
mier groupe «Pepperland», joue les titres

Auteur, compositeur, guitariste et producteur,
Christophe Trottet a accordé une grande place
à la musique dans sa vie. Le 20 du mois, lors
des Musicales de février, le public aura la chan-
ce de découvrir sa formation jazzy avec la
chanteuse Marie-So, fille de la bossa française.

Portrait > Talent

mythiques des Beatles. L’occasion de faire ses premiers pas sur les planches ciota-
dennes lors de Fête de la musique et de passer en live sur Radio golfe d’amour…
Après une école de musique à Nancy, c’est l’Amérique du Sud qui lui apportera 
la révélation des rythmes latins : «dans ces pays pauvres les gens ont des richesses 
à donner».
Les hasards qui n’en sont pas lui font rencontrer dans un club de jazz à Paris celle qui
deviendra sa femme, mais également l’âme de son groupe actuel, qui porte d’ailleurs
son nom : Marie-So. Née dans un milieu artistique, nourrie des chansons françaises
de Piaf et de Brel, elle chante a capella dans le quartet vocal de Nougaro dès 18 ans

et se produit sur de nombreuses scènes. Un voyage de
quatre mois tous les deux au Brésil sera l’occasion d’une
immersion dans la culture brésilienne inspirante et fruc-
tifiante, comme en atteste l’album «Chaque jour», pro-
duit par Nocturne et enregistré sur place avec les musi-
ciens de Gilberto Gil et de Sting. Puis les concerts se suc-
cèdent, en France bien sûr (à Béziers par exemple, où
Marie-So a assuré la première partie de Vincent Delerm
en 2007), mais aussi en Pologne, Grèce, Italie, Etats-
Unis… Aujourd’hui, Marie-So vise la Fiesta des Suds et
le Bab-el-Med festival. Leur prochain album à paraître
est un mix original et très personnel : une base jazzy,
saupoudrée de rythmes latins, mettant à l’honneur la
chanson française. Marie-So semble avoir trouvé sa juste
voie. C.G-H.

À ne pas manquer sur la scène du théâtre du Golfe le 20 février 2010. 

Marie-So
& co
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CONFÉRENCE

Tout savoir sur les séismes
Le Rotary Club de La Ciotat-Ceyreste organise une conférence sur les séismes
le 23 février à 19h salle Saint-Marceaux.
«Les séismes dans le monde et en PACA. Risques et prévention», voici le thème
de la conférence proposée par le Rotary Club de La Ciotat-Ceyreste et donnée
par Pierre Mouroux, ingénieur sismologue réputé. L’occasion, pour le public,
de s’informer sur les phénomènes géologiques que sont les tremblements de
terre, moyennant une participation de 5 € destinée aux actions caritatives du 
Rotary. «La région Provence-Alpes-Côte d’Azur peut être soumise à des séis-
mes, même si cela est rare. Nous avons d’ailleurs commémoré, l’année der-
nière, le centenaire du tremblement de terre qui a touché la région de 
Lambesc, Rognes et Saint-Cannat», souligne Pierre Mouroux. «Cette conférence
est ouverte à tous ainsi qu’à tous les corps susceptibles d’être intéressés par ce 
sujet», ajoute Jean-Pierre Valési, président du Rotary. Ingénieur diplômé de
l’Ecole Centrale de Paris, Pierre Mouroux s’est spécialisé en géotechnique à
Grenoble, puis en séismes à l’université américaine de Berkeley. D’abord chef
du service consacré aux risques et génie sismiques au sein du Bureau de 
recherches géologiques et minières (BRGM) de Marseille, il y a ensuite 
occupé la fonction d’expert international. Parallè-
lement à cela, il a participé à la création de l’asso-
ciation française du génie parasismique, pour 
laquelle il a pris part à de nombreuses missions
post-sismiques en Arménie, Turquie, Algérie… 
Aujourd’hui, il collabore à de grands projets mon-
diaux et travaille actuellement sur la «gestion de la
catastrophe» en Iran. Lors de la conférence, une
boîte à dons pour venir en aide aux Haïtiens, frap-
pés par le séisme du 12 janvier, sera mise à dispo-
sition du public par le Rotary qui s’est d’ores et
déjà mobilisé pour cette cause. E.G.

«Les séismes dans le monde et en PACA. 
Risques et prévention», 23 février, 19h, salle Saint-Marceaux
Participation de 5 € destinée aux actions caritatives du Rotary

Le king des gipsy 
marseillais
Le 5 mars prochain, l’association Football club 
La Ciotat organise une soirée flamenco et musique
gitane espagnole, à la salle Paul-Eluard. L’occasion
pour le public d’assister, dès 21h, au concert 
de Gérard Ferrer, connu également sous le nom 
du «Gitan marseillais». Leader et chanteur du
groupe Alma Ritano, qui s’est produit aux quatre
coins du monde, l’artiste proposera ici différents
titres de son répertoire, dont certains tirés de son
album solo En toute intimité, adaptation «gypsy»
des plus grandes chansons françaises.  
Les personnes désireuses de participer à cette 
soirée, placée sous le signe de la convivialité et 
de la fête, sont invitées à réserver leurs places 
dès le 8 février au bar-restaurant le Louveteau, 
39 quai François-Mitterrand ou 
par téléphone au 06 14 61 89 23. E.G.

Buvette sur place

FLAMENCO

Actions > des assos

CONCOURS

La Ciotat en rimes
Qu’est-ce qu’une Ciotadine ? Une ciotadenne habitant le Centre-ville ? Non, c’est de la poésie, célébrée chaque année,
lors du concours Les Ciotadines, créé en 2001 par l’association Zygo. Si le concours en langue française existe depuis
déjà huit ans, il en est à sa deuxième édition en langue provençale, grâce au partenariat avec La Carriero Drecho. 
«La Ciotadine est un acrostiche, c’est-à-dire un poème dont les vers commencent successivement par les lettres 
de La Ciotat, explique Frédéric Ganga, président de Zygo. Elle accepte tous les vers, du monosyllabe à l’infini. 
Une règle toutefois : les rimes sont imposées, elles peuvent être harmonieuses ou houleuses, comme le Golfe 
d’amour qui baigne la ville...». Pour obtenir tous les renseignements pour participer au concours, 
vous pouvez vous adresser à Zygo, soit par courriel (ciotadine@voila.fr),
soit par courrier (12 avenue Gallieni - 13600 La Ciotat), soit en vous rendant à la bibliothèque municipale 
Romain-Rolland, place Evariste-Gras.
Attention toutefois, date limite d’envoi des Ciotadines le 28 février.

23
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Le saviez-vous ?
Les Gameou
Accrochées à
leurs rochers,
dans les temps
anciens les popu-
lations se repé-
raient aux étoiles.

sur place, pour une visite forcément hors du commun ? Une initiative
prise conjointement par l’association Joseph-Edouard Vence et la ville
de La Ciotat. «À ma connaissance, organiser régulièrement des visites
pour les scolaires sur le site, c’est vraiment une première, confie Jean-
Claude Rihal, membre de l’association Vence. Même du temps où les
chantiers fonctionnaient encore, les visites étaient exceptionnelles alors
que tout petit Ciotaden avait un père, un oncle ou un cousin qui y tra-
vaillait. Là, il s’agit d’organiser des visites pour tous les élèves de 4e
des collèges de la ville. La première a eu lieu le 22 janvier et nous avons

des visites programmées jusqu’à la fin mars». 
Histoire de ne pas arriver en terre inconnue sur le site, les collégiens 
assistent d’abord, soit en salle du conseil municipal, soit dans leur éta-
blissement, à la présentation d’un diaporama retraçant la longue his-
toire des chantiers, suivi de la projection des images de plusieurs lance-
ments de bateaux dans le Port-vieux. Un travail de recherche préparé par
Thierry Mabily, responsable des Archives communales, avec le concours
de Gaston Neulet, membre de l’association Vence. Ensuite, direction les

à la découverte Les collégiens 

Reportage > SITE NAVAL

24

Du grand portique à l’ascenseur à
bateau, les collégiens de La Ciotat
peuvent désormais découvrir les
chantiers dans le cadre d’une 
visi te guidée, qui conjugue
mémoire industrielle et métiers
d’aujourd’hui.  
Les chantiers navals sont indis-
sociables de l’histoire de La
Ciotat. Sauvés de la destruction
grâce à l’acharnement d’ouvriers
irréductibles et à l’engagement
des collectivités locales, ils ont
opéré une reconversion réussie
en pôle de maintenance et de
réparation destiné à la haute
plaisance. Et ils se dressent tou-
jours au bout du Port-vieux.
Quelle meilleure manière de faire
comprendre aux jeunes généra-
tions la place qu’occupent les
chantiers dans notre mémoire
collective que de les emmener
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Le saviez-vous ?
Les Gameou
Accrochées à
leurs rochers,
dans les temps
anciens les popu-
lations se repé-
raient aux étoiles.

chantiers, pour une visite guidée à bord d’un
bus, accompagnée par les agents du Bureau
information jeunesse (BIJ). Les collégiens 
découvriront alors le site depuis l’ancien bas-
sin de radoub jusqu’au «Sahara», où est ins -
tallé le fameux ascenseur à bateau utilisé 
entre autre par l’entreprise Monaco Marine, en passant bien sûr par le
grand portique. «Le tout prend une matinée à peine, mais les collégiens

devraient s’en souvenir à vie,
ajoute Jean-Claude Rihal.
C’est bien sûr une manière
de faire vivre la mémoire des
chantiers navals tels qu’ils
ont été, mais ce sera peut-être

également, nous l’espérons, une façon de leur faire connaître les débouchés
actuels et de susciter des vocations».        E.B.

des chantiersà la découverte 

25

«Organiser des visites 
pour les scolaires sur le site, 
c’est vraiment une première»

C.
E.
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Pour la ville berceau du cinéma, la démarche est plus que cohérente. A l’initia-
tive de Jean-Louis Tixier, adjoint au maire délégué à la Vie et au Patrimoine 
culturels, la mairie souhaite constituer une filmothèque consacrée à La Ciotat.
«En vue de Marseille capitale européenne de la Culture en 2013 et dans la conti-
nuité de notre projet de médiathèque, nous allons lancer une grande opération
liée à notre patrimoine, explique l’élu. Je souhaite que, dans cette ville qui a vu
naître le 7e art, on puisse réaliser un fonds à partir de films tournés à La Ciotat
depuis l’invention du cinématographe et les monter pour les diffuser, pourquoi
pas en 2013… Nous possédons d’ores et déjà bien sûr des films tournés par les
frères Lumière, ou encore des pellicules issues de l’Institut national de l’audiovi-
suel (INA) ou du Centre national du cinéma (CNC), mais nous voulons aller encore
plus loin dans la collecte d’images».
«Le jardin de la ville sous la neige en 1953, les vendanges à La Ciotat, la sortie
des chantiers navals, les lancements de bateaux,… de nombreux Ciotadens ont
sans doute dans leur grenier de vieux films, mais ne peuvent pas les apprécier
puisqu’ils n’ont pas le matériel pour les visionner», explique André Simien, pré-
sident de l’association Ciné club Provence amateur, qui procure une aide consi-
dérable à la municipalité dans cette opération, comme dans d’autres. «C’est avec
un réel plaisir et un grand intérêt que nous sommes prêts à apporter notre
concours, en mettant à disposition notre matériel de projection qui nous permet-
tra de visionner divers formats, que ce soit du 8, super 8, 9.5, 16 ou encore, plus

La Ciotat vue par les Ciotadens
La municipalité lance à partir de ce mois-ci une véritable chasse au trésor de l’image.

Loisirs > Mémoire

Le 22 octobre dernier, c’est une véritable légende du hip hop qui est venue prodiguer ses conseils aux
apprentis danseurs de l’association Lyrics. Membre du groupe les Electric Boogaloos, fondé par son frère
Boogaloo Sam, Poppin Pete a été le chorégraphe de Michaël Jackson. «C’est lui qui a inventé le fameux

moonwalk, qui s’appelle en fait le back slide. Son frère est, quant à lui, le créateur du popping et du 
boogaloo, danses que nous pratiquons, explique Nacer Boukheroufa, professeur de hip hop, le faire venir

à La Ciotat était un rêve que nous avons pu réaliser grâce à l’association marseillaise 13e cercle». 
Pendant une heure et demie, les élèves ont appris une chorégraphie «made in Poppin Pete»  et ont ensuite

donné une représentation en l’honneur de l’artiste américain qui a salué leur performance.
«Cette séance de travail s’est déroulée au collège Jean-Jaurès et je tiens à remercier le proviseur et toute
l’équipe pour leur accueil», souligne Nacer Boukheroufa qui a décidé de se mettre à l’anglais… Peut-être

en vue d’une prochaine visite de Poppin Pete ? E.G.

TALENT

Le roi 
du hiphop 
à La Ciotat

LE CHORÉGRAPHE ET DANSEUR POPPIN PETE ÉTAIT À LA CIOTAT, IL Y A QUELQUES
MOIS, AFIN D’ENSEIGNER SON ART AUX ÉLÈVES DE L’ASSOCIATION LYRICS. 
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En attendant le songe et À
nous d’œufs sont les deux
prochains rendez-vous pro-
grammés par le théâtre du
Golfe. 
Attention, événement !
Irina Brook, la digne fille
de son père, le célèbre
Peter Brook, nourrit de
longue date une passion
pour le verbe shakespea-
rien, auquel elle s’est déjà
frottée à plusieurs reprises. Elle récidive dans un spectacle à
découvrir le jeudi 25 février, à 20h30, au théâtre du Golfe, 
intitulé En attendant le songe. Le songe en question est bien
sûr celui d’une nuit d’été, sans doute la plus célèbre des 
fantaisies du grand William, que la troupe d’Irina se pique ici
d’interpréter dans un esprit proche du théâtre de tréteaux. Une
poignée de comédiens interprète tous les rôles et fait feu de
tout bois avec maestria pour faire croire à l’incroyable. 
Avec trois bouts de ficelle et des objets du quotidien détournés,
un casque de chantier ou des instruments de cuisine, 
c’est le petit peuple de la forêt cher à Puck le faune 
qui apparaît sur scène. Irina Brook a pris bien sûr beaucoup 
de libertés pour monter cet étonnant spectacle de bric et de
broc mais l’esprit et la lettre de la pièce de Shakespeare 
sont ici respectés. Et c’est un régal… 
Le jeune public, lui, ne manquera pas À nous d’œufs,
un spectacle à voir à partir de sept ans. Avant même l’éclosion,
deux œufs échangent leur identité pour suivre ce qu’ils pensent
être leur destin. Oeuforie va tenter sa chance en ville comme
chanteuse de variété tandis que O, un pauvre œuf errant, prend 
sa place dans un foyer aimant. Lorsqu’Oeuforie revient au 
poulailler faute d’avoir percé dans le show-biz, O refuse de lui
rendre sa place au chaud… Une fable en six tableaux et en
chansons qui ravira les petits, les grands et les poules.    E.B.

En attendant le songe, mise en scène d’Irina Brook le 25 février à 20h30 et 
À nous d’œufs, spectacle jeune public, le 5 mars à 18h30 au théâtre du Golfe.
Renseignements au 04 42 08 92 87 ou sur le site www.laciotat.com

La municipalité lance à partir de ce mois-ci une véritable chasse au trésor de l’image.

Egg ou 
ne pas egg, 

là 
est la question

Théâtre 

du 

Golfe
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Loisirs > infos
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récemment, VHS». Concrètement, les particuliers sont invités
à prendre contact avec les services municipaux des Affaires
culturelles ou des Archives pour leur confier leurs précieuses
pellicules. Une fois visionnées afin de s’assurer que les ima-
ges présentent un intérêt patrimonial pour la commune, deux
copies sur un support numérique plus actuel seront effec-
tuées, l’une offerte au propriétaire du film au moment de la
restitution de l’original et l’autre conservée par la Ville. «Cette
collecte est une étape primordiale pour la mémoire de La Ciotat,
poursuit Jean-Louis Tixier. Elle s’inscrit dans la continuité de la
démarche déjà engagée depuis quelques années dans le
domaine de la photographie». La municipalité a en effet récu-
péré à ce jour plus de 20 000 vues, issues notamment du
fonds Sciarli, ancien photographe des chantiers navals ciota-
dens, mais également de particuliers, qui en ont fait don à 
la Ville, enrichissant ainsi le patrimoine des Archives com-
munales. S.L.

Contacts : Brigitte Benadiba, service municipal des Affaires culturelles, 
04 42 08 88 68 - Thierry Mabily, service municipal des Archives, 
04 42 08 88 56
Renseignements : www.laciotat.com

C.
E.
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CYCLISME

Rendez-vous avec les 

pros du vélo 
Le 14 février, les amoureux du vélo et du sport en général pourront
assister au départ de la dernière étape du 37e Tour méditerranéen
cycliste professionnel à La Ciotat.

Organisé par l’Olympic Club de Costebelle, avec le concours de nom-
breux partenaires (*), le Tour méditerranéen cycliste professionnel
partira de Carcassonne le 10 février et couvrira près de 700 kilomè -
tres. Il fera étape dans les communes de Sauvian, Peynier, Trets,
Gréasque, Six-Fours, La Londe les Maures, Biot. Le 14 février, La Ciotat
clôturera ce Tour professionnel avec une étape de 126 km qui verra
une arrivée au sommet du Mont Faron à Toulon. «Toutes les équipes
françaises professionnelles participeront au Tour, ainsi que des équipes
venues d’Espagne, Italie, Pays-Bas, Kazakhstan, Etats-Unis, Belgique
et Royaume-Uni, comptant parmi les meilleures mondiales», se réjouit
Lionel Giusti, conseiller municipal délégué aux Sports. 
L’occasion, pour les spectateurs, d’assister au départ de coureurs
connus pour leurs très bonnes performances, tels qu’Alejandro 
Valverde (n°1 mondial au classement de l’Union cycliste internatio-
nale), Alexandre Vinokourov, Vladimir Efimkir, Tom Danielson, ou 
encore Robert Gesink. Côté français, Christophe Moreau, Brice Feillu,
Cyril Dessel et Dimitri Champion seront également présents, accom-
pagnés des sportifs régionaux Rémi di Gregorio et Alexandre Blain.
Tous les Ciotadens seront invités à se rendre dès 12h15 sur l’espla-
nade Langlois, pour la présentation officielle des coureurs et à 
encourager, tout au long du parcours (**), les sportifs qui partiront à
13h en direction de Toulon. E.G.

(*) Nice Matin, Var Matin, France 3, Eurosport, Conseil régional PACA, Conseil général
du Var, des Bouches-du-Rhône, du Languedoc-Roussillon, Chazal traiteur, Fly Atlas
(**) Parcours du départ fictif : avenue Franklin-Roosevelt, boulevard Beaurivage, 
avenue Saint-Jean, boulevard de Lavaux, avenue Guillaume-Dulac. 
Départ réel donné après le pont de Ceyreste. 
Renseignements : www.letourmed.com
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LABEL

La Ciotat, la ville du
naut isme
Avec une base nautique dyna-
mique, des activités maritimes

toujours plus nombreuses et bien sûr, l’accueil chaque 
année du salon nautique Marseille Métropole, La Ciotat est
résolument tournée vers la mer. Détentrice du label France
station nautique depuis 2003, la Ville, représentée par Guy
Patzlaff, premier adjoint au maire délégué aux Affaires 
maritimes et au Nautisme, a été élue récemment au conseil
d’administration. «Faire partie de ce conseil est la poursuite
d’une dynamique. Nous avons mis en place une véritable
politique nautique ce qui nous a permis d’obtenir ce label,
déclare Guy Patzlaff. Aujourd’hui, nous franchissons une
nouvelle étape et prenons des responsabilités au sein de cette
structure, au moment où elle s’ouvre sur l’Europe et à 
l’international». France stations nautiques, avec le concours
de l’Association française de normalisation, a mis en place
une démarche qualité, qui engage les stations labellisées et
démontre leur performance économique. Station dynamique
et volontariste, l’objectif de La Ciotat est d’obtenir, cette 
année, une deuxième étoile. E.G.

HUMOUR

Depuis le 5 décembre, La
Ciotat est membre du
conseil d’administration
du label France station
nautique. 

C.
E.

Loisirs > infos
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Une soirée pour mourir de rire
Les Marseillades et L’Arapède sont de nouveau programmées au théâtre du Golfe, le 13 février, pour
une soirée dédiée au rire.
Le 19 décembre dernier, Les Marseillades avaient fait un tabac et le théâtre du Golfe affichait com-
plet. «On avait dû refuser du monde», regrette Alain Faudier, président de l’association Rire en 
Provence, qui propose une fois toutes les six semaines, depuis juin dernier, une soirée dédiée à
l’humour. Pour les malchanceux qui étaient restés à la porte, ce n’est que partie remise. Le specta-
cle de l’humoriste ciotaden Jean Jaque sera rejoué ce 13 février. Ce one man show, interprété par
Serge Gubern, qui raconte les tribulations cocasses d’un càcou de Marseille à Eurodisney, sera suivi
d’une autre création de l’artiste, L’Arapède, qui relate la rencontre explosive entre un Marseillais pot
de colle et un intello dijonnais déprimé. Cette comédie, qui tourne depuis 2005, a remporté le prix
du public l’an dernier. Depuis leur création en juin dernier, le succès des soirées de l’humour est
croissant. «On en est à 7 000 demandes de réservations. C’est incroyable», lâche avec fierté Alain 
Faudier. La recette du succès : du rire garanti, des spectacles de qualité avec notamment Un Ch’ti à
Marseille, Hommes/Femmes : mode d’emploi ou encore Les demeurés et des prix volontairement bas.
«On souhaite que le maximum de personnes puissent venir, insiste Jean Jaque. On veut que ces spec-
tacles puissent aussi toucher toutes les générations». Que tout le monde puisse découvrir les talents
régionaux. «Pour faire partie de la programmation, il faut impérativement être de la région, poursuit
l’auteur. Il ne s’agit pas de faire du régionalisme mais de donner la chance aux gens du coin, de leur
donner la possibilité de se produire dans de bonnes conditions». Les prochains spectacles promettent
également de réserver de bonnes surprises, puisque Kamel pourrait bien venir à La Ciotat, ainsi que
Bosso et Cantona ! Eclats de rire garantis…
L.R.

HUMOUR

JUDO

Gisèle Mendy porte haut les couleurs de La Ciotat
Gisèle Mendy a remporté récemment à Paris, le Championnat de France Entreprises de judo, organisé par
la Fédération française de la discipline, dans la catégorie seniors moins de 70 kg. L’occasion pour la 
sportive de représenter la mairie de La Ciotat pour laquelle elle travaille, et de reprendre avec brio le 
chemin de la compétition, après sa participation aux derniers Jeux Olympiques. «Après Pékin, j’ai voulu
arrêter quelques temps les tournois. Ma façon d’aborder le sport a changé, affirme la judoka. Désormais,
je prends tout ce qu’il y a à prendre et me prépare sur seulement un ou deux rendez-vous». À 30 ans,
Gisèle désire se concentrer sur sa carrière professionnelle et passer son concours d’éducateur territorial
des activités physiques et sportives. «Côté judo, je continue bien sûr mes entraînements au Kodokan 
ciotaden et je participe aux compétitions en équipe. En solo, j’aimerais me qualifier pour le championnat
de France 1ère division». De nombreux objectifs en perspectives donc, pour cette année qui s’annonce 
forcément sportive. E.G.

La fiesta des càcous !  - Samedi 13 février, 20h, au théâtre du Golfe - Tarifs : 12 € un spectacle et 19 € les deux  

• ANPE : 08 11 55  01 13

• BASE NAUTIQUE MUNICIPALE : 04 42 84 58 60 

• BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE : 04 42 08 13 18

• BUREAU INFORMATION JEUNESSE : 
04 42 08 83 06

• CCAS : 04 42 08 88 39

• CAISSE D’ALLOCATIONS FAMILIALES : 
08 20 25 13 10

• CAPITAINERIE : 04 42 08 62 90

• CARTREIZE : 04 42 08 41 05

• CENTRE DE SECOURS : 04 42 08 18 18

• CENTRE HOSPITALIER : 04 42 08 76 00

• CENTRE MEDICAL MUTUALISTE : 
04 42 08 83 30

• CENTRE MEDICOSOCIAL : 04 42 83 53 95

• CINEMA LUMIERE : 08 92 68 09 75

• CIOTABUS : 04 42 08 90 90

• CLINIQUE DE LA CIOTAT : 08 26 20 75 80

• COMMISSARIAT DE POLICE : 04 42 83 83 40

• CONSERVATOIRE MUNICIPAL DE MUSIQUE ET
D’ART DRAMATIQUE : 04 42 08 53 94

• CYBER-BASE : 04 42 83 85 57

• DÉCHETTERIE : 04 42 71 53 93

• FRANCE TELECOM : 08 00 03 10 14

• GARE SNCF : 08 36 35 35 35

• GENDARMERIE NATIONALE : 04 42 83 90 39

• LA CIOTAT FRÉQUENCE NAUTIQUE (107 FM) :
09 50 73 64 11

• LA CIOTAT PROXIMITE : 0 8000 13600

• LA POSTE : 04 42 83 80 60

• MAIRIE DE LA CIOTAT : 04 42 08 88 00

• MAISON DES ASSOCIATIONS : 
04 42 83 85 50

• MEDECINS 24H/24 : 15

• MISSION LOCALE : 04 42 08 80 50

• MUSEE CIOTADEN : 04 42 71 40 99

• OFFICE MUNICIPAL DE TOURISME :
04 42 08 61 32

• POLICE MUNICIPALE : 04 42 08 65 38

• PRÉVENTION ANIMATION JEUNESSE
04 42 83 85 90

• RGA (101.6) : 04 42 83 47 37

• SECOURS EN MER : 16 16 
D’UN FIXE OU D’UN PORTABLE

• SOCIETE DES EAUX : 08 10 40 05 00

• TAXIS : 04 42 83 32 32 /  04 42 08 60 60

• THEATRE DU GOLFE : 04 42 08 92 87

• URGENCES EDF : 0 810 333 113

• URGENCES GDF : 0 810 800 801 

• URGENCES POLICE : 17

• URGENCES POMPIERS : 18 29
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Guy PATZLAFF
1er adjoint, délégué à la Vie des quartiers, à la Vie associative, 
à la Sécurité publique notamment la prévention de la délinquance,
la lutte contre les incivilités, aux Affaires maritimes, 
à l’Hygiène et la Salubrité
Le mardi de 15h à 18h - Sur rendez-vous au 04 42 83 89 34

Gavino BRISCAS
Adjoint au maire, délégué au Développement économique 
et Développement durable, à l’Emploi, à la Formation, 
au Commerce et à l’Artisanat
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95 postes 88 18 - 87 75

Jean-Louis BONAN
Adjoint au maire, délégué au Tourisme, 
Conseiller communautaire
Le jeudi de 11h30 à 13h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 71

Jean-Louis TIXIER
Adjoint au maire, délégué à la Vie et Patrimoine culturels, 
Vice-président de la SEMIDEP, Vice-président de la CU MPM
Sur rendez-vous 04 42 08 88 00

Mireille BENEDETTI
Adjointe au maire, déléguée à l’Education et à la Citoyenneté 
(vie scolaire, études surveillées, Conseil municipal des jeunes),
Conseillère régionale PACA
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Jeanne-Marie VANDAMME
Adjointe au maire, déléguée à l’Enfance, à la Jeunesse, 
aux Activités périscolaires (Clae, classes de nature et garderies
périscolaires), aux Centres de vacances, 
aux Centres de loisirs sans hébergement, aux Technologies 
de l’information et de la communication et 
aux Relations européennes et internationales 
Le jeudi de 14h30 à 18h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

André GLINKA-HECQUET
Adjoint au maire, délégué aux Finances, au Budget, 
à l’Exécution budgétaire et à la Fiscalité 
Correspondant Défense
Le jeudi de 16h à 18h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Noël COLLURA
Adjoint au maire, délégué à l’Environnement et 
Développement durable, au Cadre de vie, aux Espaces verts, 
à la Propreté, à La Ciotat Proximité et aux Cimetières
Le mardi de 10h à 12h
Sur rendez-vous au 04 42 83 89 30

Marie BUTLIN
Adjointe au maire, déléguée à l’Aménagement du territoire, 
au Plan de déplacement urbain, au Stationnement, 
à la Gestion des espaces publics et aux Transports
Le jeudi de 15h à 18h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Evelyne FLICK
Adjointe au maire, déléguée au Personnel et aux Relations 
avec les partenaires sociaux
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Régine GOURDIN
Adjointe au maire, déléguée au Social, à la Solidarité 
et aux Animations pour les aînés
Le mercredi de 10h à 12h et de15h à 16h
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Zaven ALEXANIAN
Conseiller municipal, délégué au Logement et représentant 
dans les copropriétés  
Le jeudi de 9h à 11h30 - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Lionel VALERI
Conseiller municipal, délégué à la Santé-Famille 
et à la Petite enfance
Sur rendez-vous au 04 42 83 89 21

Henri MATTEI
Conseiller municipal, délégué à l’Urbanisme, au Droit des sols 
et aux Travaux, Conseiller communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 20

Nathalie LAINÉ
Conseillère municipale, déléguée aux Fêtes et Evénements, 
Le lundi de 15h30 à 18h
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 99

Le 4 mars prochain, le groupe revient aux sources avec un concert salle Paul-Eluard.
Tina Turner, Joe Cooker, les Beatles… Vous adorez ? Alors, dépêchez-vous de bloquer 
votre soirée du 4 mars prochain pour venir fredonner tous leurs tubes en compagnie du groupe
OverSeas, qui se produira salle Paul-Eluard. «On n’avait plus joué à La Ciotat depuis 
au moins un an. C’est une sorte de retour aux sources», confie le batteur du groupe,
Vassily Cornille, Ciotaden d’origine. Après Ceyreste, Cassis, Aix-en-Provence, Montpellier 
et la plupart des bals étudiants de la région, le groupe est donc de retour sur ses terres, où il répète
régulièrement d’ailleurs, pour plus de 2h30 de concert «pop rock» auquel il a associé une section
cuivre. «Ce sera uniquement des reprises», précise le batteur. Les reprises, c’est un peu 
la spécialité de «ce collectif rock», composé en permanence de cinq artistes, tous issus 
des conservatoires nationaux et «copains de fac ». Mais s’ils chantent surtout les chansons 
des autres, ils n’ont pas pour autant mis de côté leurs propres créations. Un album, avec des titres 
bien à eux, serait en cours de production. Il pourrait sortir en début d’année prochaine. L.R.

Salle Paul-Eluard, à partir de 20h - Tarifs : 7 € et 5 € pour les moins de 15 ans

Un mois de février sans fausse note
Avec Les Musicales de février, La Ciotat prépare l’arrivée du printemps 
en musique. 
La ville de La Ciotat organise, pour la 2e année consécutive, Les Musicales
de février. «L’édition 2009 a connu un véritable succès, grâce, notamment,
à l’exposition exceptionnelle de la collection d’instruments de musique d’An-
dré Gabriel, souligne Jean-Louis Tixier, adjoint au maire délégué à la Vie
et au Patrimoine culturels. Cette année encore, les artistes locaux sont à
l’honneur et plusieurs musiciens professionnels participent également à
cette belle aventure». Le 2 à 20h15 et le 5 à 19h, vous pourrez applaudir
les élèves du Conservatoire municipal Zino-Francescatti au théâtre du Golfe. Toujours
le 5, mais à 20h30 cette fois-ci, le groupe de polyphonies corses A Vuciata se produira à la chapelle des
Pénitents bleus. Le 7, Jean-Eric Thirault, violoncelle solo, y donnera également un récital dans le cadre
de Musique de l’Espoir Kiwanis à 16h. Le 16, aura lieu le concert de l’orchestre symphonique de Minsk,
événement exceptionnel à ne pas manquer, à 21h, en l’église Notre-Dame. Le 20, le groupe ciotaden
Marie-So montera sur scène à 21h au théâtre du Golfe, laissant la place, le lendemain à 15h30, à 
l’Harmonie municipale. Le 26, Hervé Deroeux et la pianiste Anahid Ter-Boghossian animeront la confé-
rence «Vous avez dit Chopin ?», à 19h, au théâtre du Golfe. Enfin, le 28, André Gabriel et ses amis 
clôtureront la manifestation par un spectacle autour d’Alphonse Daudet à 16h au théâtre du Golfe. 
Tout au long des Musicales, la peinture sera également à l’honneur, avec l’exposition «Peintures musi-
cales», du 13 au 28 février à la chapelle des Pénitents bleus. L’inauguration, prévue le 12 à 18h30, sera
notamment l’occasion d’assister au spectacle de Christophe Millois et Denis Staquet.  E.G.
Les Musicales de février, jusqu’au 28 février à La Ciotat.
Découvrez le programme complet des Musicales de février dans le supplément Sortez et sur le site Internet www. laciotat.com

MUSIQUE
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Permanences  des  Elus

Toujours + de grues, moins de servi-
ces publics

Toujours + de grues, toujours pas d'é-
quipements publics indispensables

Toujours + de grues, patrimoine 
envolé

La grue est devenue l'étalon mesurant
le mauvais état de notre ville. Ici, trou-
ver des grues pour construire des habi-
tations, est chose aisée (+ elles sont
hautes + le m² augmente). Ces mer-
veilleuses machines qui nous 
envahissent, n'ont-elles que cette seule
vocation ? Elles sont pourtant conduites
par des hommes au service d'une vo-
lonté politique. 
La logique de développement d'une
ville, est : + de logements + d'habitants
+ de besoins, donc + d'équipements et
+ de services.  
Or à La Ciotat elle s'inverse : suppres-
sion des services publics (EDF, Tribunal,
Ecole, etc.). 
On oublie de créer des places de crèche.
On oublie de bâtir des équipements cul-
turels et sportifs dignes de ce nom. On
ne voit pas la voirie se dégrader à vitesse
grand V.
On ne voit pas les problèmes de circula-
tion, de stationnement.
Que veut-on faire de notre ville ? Ou
pourquoi oublier de faire ?
Et que dire des finances communales ?
Rajoutez-y une suppression de la taxe
professionnelle (augmentation des
impôts) agrémentée d'une réforme des
collectivités locales, l’avenir est 
sombre !
Un mandat est déjà passé bien trop long,
un deuxième déjà bien entamé c'est une
catastrophe pour notre ville. L'avenir est
sombre ! 

Il sera primordial de nous mobiliser le
mois prochain et de voter en masse
pour défendre nos régions et nos ter-
ritoires. 
Car la nouvelle réforme que tente de
mettre en place le Président de la Répu-
blique constitue une véritable régres-
sion pour les collectivités territoriales ;
en supprimant la taxe professionnelle qui
revenait jusqu’ici directement aux 
régions, aux départements et aux com-
munes, le gouvernement leur ôte toute
indépendance financière. 

Quelle que soit notre sensibilité poli-
tique, nous sommes tous directement
concernés parce que ces nouvelles
dispositions conduiront inévitablement
à un manque à gagner qui se fera res-
sentir cruellement au niveau local : les
impôts vont augmenter et les services
publics diminuer.

Pourtant les collectivités assurent au-
jourd’hui près de 75% des investisse-
ments publics : au niveau régional, et
pour ne citer que quelques exemples, 
8 gares ont été créées et 38 modernisées ;
5 millions d’euros ont été attribués à 
la formation professionnelle ; plus de
100 000 m2  de panneaux photovol-
taïques couvriront les toits des lycées
d'ici à 2012. 

À La Ciotat, grâce à la Région et à son
Président Michel Vauzelle, 552 000 eu-
ros ont été investis pour l’habitat et le
logement aidés ; 400 emplois ont pu
être sauvegardés ou créés par la mise en
place d’un système d’aides et de prêts ;
2 plages ont été aménagées pour les ren-
dre accessibles aux personnes handica-
pées; 128 foyers ont bénéficié d’un
chèque énergie renouvelable pour l’ins-
tallation d’un chauffe eau ou de pan-
neaux solaires ; de nombreux festivals
et associations sportives ont été sub-
ventionnés…

Si nous voulons que survivent la démo-
cratie de proximité et nos services 
publics, alors il faut refuser cette 
réforme qui va se traduire une nou-
velle fois par plus d’inégalité et d’in-
justice ! 

Retrouvez-nous sur :
http://christine.abattu.free.fr/ 
À très bientôt ! 

Le mois de janvier est traditionnelle-
ment réservé à la présentation des
vœux.
Aussi recevez de toute notre équipe
«VIVRE LA CIOTAT» les meilleurs sou-
haits pour cette nouvelle année 2010.
Parmi tous les domaines de préoccupa-
tions, lesquels choisir il y a tant de 
sujets d’insatisfaction : l’activité pro-
fessionnelle, le logement, la sécurité, 
l’agrément de vie…
Ces derniers points nous semblent les
plus importants sur le plan local mais,
bien que ces problèmes soient récur-
rents dans notre commune, nous ne
sommes pas une cellule isolée. 
Nous appartenons à la République fran-
çaise et le contexte national condi-
tionne les possibilités d’actions loca-
les.
Si la crise financière semble aller vers le
mieux, l’entreprise qui reste l’élément
fondamental de redistribution de
richesses, sous forme de salaires, ne suit
pas encore le même chemin.
Il faut donc continuer à se battre contre
le chômage.
Ce point particulier relève, pour une
grande part, de la volonté municipale.
L’engagement politique partisan en vue
des élections régionales ne doit pas 
occulter cette priorité. Nous ne devons
pas perdre de vue que chaque décision,
chaque choix d’orientation aujourd’hui
a son importance pour demain.

Encore tous nos vœux car ensemble
nous allons réussir pour «VIVRE 
LA CIOTAT».

LA GRUE, SEULE VALEUR 
SÛRE À LA CIOTAT

DÉFENDONS NOTRE RÉGION !

Groupe La Ciotat pour tous
Sylvia BONIFAY 
Alain COZZOLINO 
Karim GHENDOUF 
Aline REYNAUD 

Lionel GIUSTI
Conseiller municipal, délégué aux Sports 
Le lundi de 14h à 17h30 - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

René CANEZI
Conseiller municipal, Conseiller communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Max SAURIN
Conseiller municipal chargé du Parc autos
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Andrée GROS
Conseillère municipale - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Gérard PÈPE
Conseiller municipal chargé des Anciens Combattants 
Conseiller communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Arlette SALVO
Conseillère municipale, Conseillère communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Marie-Thérèse CARDONA
Conseillère municipale, Conseillère communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Geneviève BOISSIER
Conseillère municipale chargée du Jumelage
Le mardi de 16h à 18h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Jean-Paul MARIA-FABRY
Conseiller municipal, Conseiller communautaire
Le mercredi de 9h à 12h  - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Jean-Pierre FRANCOUL
Conseiller municipal - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Nicole AUDIBERT- SPITERI
Conseillère municipale - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Annie GRIGORIAN
Conseillère municipale
Le lundi de 17h à 19h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Fatiha OUASTANI
Conseillère municipale - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Noémie BEYRAT
Conseillère municipale chargée de la mise en place 
et du suivi des contrats d’objectifs avec le tissu associatif
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Caroline MAURIN 
Conseillère municipale - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Aline REYNAUD
Conseillère municipale - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Alain COZZOLINO
Conseiller municipal - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Sylvia BONIFAY
Conseillère municipale, Conseillère communautaire
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Karim GHENDOUF
Conseiller municipal, Conseiller régional
Sur rendez-vous au 04 91 57 53 45

Jean-Pierre REPIQUET
Conseiller municipal, Conseiller communautaire
Sur rendez-vous au 06 86 59 25 57

Christine ABATTU
Conseillère municipale 
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Bernard CHABAUD
Conseiller municipal 
Le samedi de 10h à 12h - Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95

Nathalie LACONI
Conseillère municipale 
Les mardis et jeudis de 9h30 à 10h30
Sur rendez-vous au 04 42 08 88 95
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Les élus socialistes 
Christine ABATTU et 
Jean Pierre REPIQUET  

Bernard CHABAUD
Nathalie LACONI
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